
Auparavant, le seul contact écrit 
auprès du confrère se limitait 
à un simple avis sous forme 
de carte postale le conviant 
aux Assemblées générales et 
aux différentes manifestations 
encadrant le lundi de Pentecôte. 
Ceci n’était déjà pas mal à 
l’époque où « tout » ce faisait à 
la «plume». 

Il y a une vingtaine d’années  
l’Unité-info est apparue, lancé 
par notre ancien doyen, Pierre 
Thérasse. Aujourd’hui elle a 
sensiblement évolué sous 
l’impulsion de notre doyen actuel, 
José Bouchez et est totalement 
informatisée.

Elle a été longtemps distribuée 
dans Soignies ville et aux 
Carrières par feu notre ancien 
connétable André Materne. Le 
reste étant assumé par voie 
postale en bénéfi ciant d’un tarif 
préférentiel.

Fin 2004, Pierre Sellier a élaboré 
un système de distribution qui 
impliquera des confrères et  des 
consoeurs, qui dépose le courrier 
à chaque membre de la Confrérie 
de l’entité. Ce projet a été soumis 
au Conseil le 7 janvier 2005 et 
opérationnel en mars de la même 
année.

Pour ce faire, la ville de Soignies 
y compris les Carrières a été 
géographiquement morcelée 
en 11 quartiers. C’est ainsi 
que derrière votre nom fi gure 
un chiffre. Celui-ci  identifi e le 
quartier où vous résidez ce qui 
facilite fortement la tâche d’un 
premier tri.

Un confrère ou une consoeur 
bénévole est responsable de 
son quartier pour la distribution 
du courrier dans les meilleurs 
délais. Chaque responsable peut 
librement choisir un autre confrère 
pour l’assister dans sa tâche.  
Pour chaque village de l’entité, 
il y a également un confrère 
responsable qui en assume la 
distribution.

Sur le plan relationnel, les 
distributeurs habitent pour la 
majorité dans le quartier ou le 
village dont ils sont responsables 
permettant en cela de mieux 
connaître des changements 
d’adresse ou pouvant obtenir des 
nouvelles de proximité.

Sur le plan matériel, par ce 
système, la trésorerie évite des 
dépenses substantielles en 
frais de port d’autant plus que 
l’avantage du tarif préférentiel 
existant et proposé par la poste a 
été supprimé. 
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Dénomination Confrère responsable Adresse Contact
Quartier du Tilleriau  (N°1) Emile et M.-Jeanne Vanbellaiengh Chaussée de Braine, 106A - Soignies 067-340708

Quartier des Franciscaines  (N°2) Michel Sibille R. du Nouveau Monde, 10- Soignies 067-330394

Quartier Ferbus  (N°3) François-Xavier Allard R. Jean de la Fontaine, 36 - Soignies 495131199

Quartier Del Baille  (N°4) Mihel Anthoine
Francine Berte

Chaus. d'Enghien, 5 - Soignies 067-332201

Quartier saint Roch  (N°5) Pierre Sellier
Claude Buys

R. Clerbois, 27 - Soignies
Chem. Tour Cafenière, 24- Soignies

067-335322

Quartier du Perlonjour  (N°6) Gérard et Isabelle Mahieu R. Melle Hannicq, 66 - Soignies 067-330492

Quartier Pater  (N°7) Pierre Vangansbergt R.P.J. Wincqz, 56 - Soignies 067-331502

Quartier de la Source  (N°8) Robert  Depester Chaus. du Roeulx, 92- Soignies 067-335070

Quartier des Aulnées  (N°9) Paul Hazebroucq Chem. des Aulnées, 18 -Soignies 067-333111

Quartier des Carmélites  (N°10) Agnès De Pril-De Wulf  R. de Neufvilles, 187- Soignies 067-334287

Quartier de Savoye  (N°11) Jean-Marie Renaut R. Grégoire Wincqz, 162 - Soignies 067-330371

Village d'Horrues  Benjamin Noerens R. Largepied, 25 - Horrues 067-458810                    
0476499126

Village de Naast Christian Gabriel R. Sirieux, 26 - Naast 067-332717

Village de Thieusies Jean-Marc Vangansbergt Chem. des Vallées, 2 - Thieusies 065-731298

Village de Casteau Anne-Marie Decuyper Chem. Fontaines, 1 - Casteau  

Village de Neufvilles José Hoebeke R. Godémont, 16 - Neufvilles 067-333377

Village de Chaussée Notre-Dame 
Louvignies

Jean-Paul Roland R. Haute, 8 - Chaussée Notre Dame 067-458769

L’élaboration de l’Unité-info 
reprend en général  dans son 
contenu :
- le mot de monsieur le Doyen, 
- l’annonce de toutes les 
manifestations futures, 
habituelles ou non (par 
exemple, la dernière  relatait 
le 100ème anniversaire de la 
procession de saint Ghislain 
le 11 octobre dernier où une 
délégation de la Confrérie 
portant le Chef de saitVincent 
était invitée),

- l’annonce des nouveaux   
confrères et consoeurs,

- l’annonce des confrères 
décédés,

- des talons réponses à 
différentes manifestations, 

- etc.

Une fois l’Unité-info élaborée et 
revue par l’éditeur responsable, 
en l’occurrence notre Doyen, des 
copies recto verso sont réalisées 
par le secrétariat inter-paroissial. 
Entre temps les enveloppes 
adéquates sont étiquetées et 

vérifi ées. Le tout est ensuite 
plié, mis sous enveloppe et 
fait l’objet d’un premier tri par 
quartier et village. Les courriers 
sont alors acheminés à chaque 
responsable qui en assume la 
distribution au détail suivant un 
second tri.
Vous trouverez ci-dessous les 
noms des responsables des 
quartiers et villages. Le Conseil 
les remercie vivement de leurs 
services. Il remercie aussi 
toutes les personnes bénévoles 
qui participe à cette pyramide 
(élaboration du courrier, pliage et 
mise sous enveloppe, tri, etc).

C’est grâce à toutes ces 
personnes que vous recevez 
les nouvelles de la Confrérie, 
couvrant ainsi quelque 300 
familles de l’entité. Seuls, les 
confrères résidant à l’extérieur de 
l’entité les reçoivent toujours par 
voie postale. Pour ces derniers 
un projet vise, à ceux qui en 
sont équipés, l’envoi de l’Unité-
info par courrier électronique 
(E-mail). A suivre….

P
ho

to
s 

: P
ie

rr
e 

A
m

an
d



Vincentius : À quand remonte 
cette idée de placer un pavois 
entre les deux clochers de la 
Collégiale pour les festivités 
de Pentecôte ?
Philippe Crohin : C’est au début 
des années 20, plus précisément 
en 1921. Lorsque la procession 
du Lundi de Pentecôte s’est 
étoffée sous l’impulsion du 
Chanoine Scarmure, il a été 
décidé de placer entre les deux 
tours de notre collégiale un pavois 
composé de 22 orifl ammes.
Vincentius : Y a-t-il un ordre 
précis des orifl ammes ?
Philippe Crohin : Bien sûr. C’est 
Gérard Mahieu qui se charge de 
préparer le pavois et qui attache 
le pavois à la corde.
Vincentius : Le pavoisement de la 
Collégiale, cette une «tradition» 
de la famille Crohin ?
Philippe Crohin : Effectivement, 
ça a toujours été la famille 
Crohin qui s’est occupée du 
pavoisement. Mon grand-père 
Gaston Crohin avait l’habitude 
de travailler sur les toitures et 
il badigeonnait chaque année 
les murs de la Collégiale avant 
le Lundi de Pentecôte. On lui a 
donc demandé s’il voulait bien 
s’occuper du pavoisement et 
c’est tout naturellement qu’il 
a accepté. Par la suite, cette 
tradition s’est perpétuée dans 
la famille avec mon père, Louis 
Crohin, moi-même et depuis cinq 
ans, mon fi ls Jean-François.
Vincentius : La relève est donc 
assurée ?

Philippe Crohin : Oui ! Il y a 5 
ans, je me suis cassé la jambe 
et c’est Jean-François qui a donc 
pris le fl ambeau pour pavoiser 
la Collégiale. Depuis, c’est lui 
qui a pris la relève mais je suis 
toujours dans le clocher afi n de 
surveiller la manœuvre.
Vincentius : Justement, quand 
place-t-on le pavois à la 
Collégiale ?
Philippe Crohin : Le premier 
orifl amme du pavois sort à 
midi pile. Mais dès 11h, nous 
tendons déjà les cordes afi n de 
ne pas prendre de retard. Le 
pavois restera en place jusqu’au 
mercredi matin car avant, le 
mardi de Pentecôte faisait partie 
intégrante de la fête de Pentecôte 
à Soignies.
Vincentius : Philippe, tu as 
dit que vous tendiez la corde 
à 11h. Quel est le secret pour 
tendre une corde de plus de 
60 mètres de long entre les 
deux clochers de la Collégiale. 
Serais-tu habile avec une 
arbalète ?
Philippe Crohin : Non, non, 
je ne sais pas tirer à l’arbalète. 
Le procédé est beaucoup plus 
simple et moins dangereux… 
Depuis chacun des clochers, 
nous lançons une corde dans 
la corniche de la nef centrale. 
Ensuite, Jean-François va dans 
la corniche et attache les deux 
bouts de corde. Il n’y a plus qu’à 
tendre et nous sommes prêts 
pour le pavoisement. 
Vincentius : Il faut donc une 

certaine force pour tirer les 22 
drapeaux (orifl ammes) jusqu’à 
la tour lanterne.
Philippe Crohin : En effet, 
c’est pour ça que nous sommes 
plusieurs dans chaque tour. Il faut 
quatre personnes pour dérouler 
et lancer le pavois et deux qui 
tirent depuis la tour lanterne. 
Mais attention, nous n’utilisons 
ni poulie ni palan ; tout se fait à 
la force des bras.
Vincentius : Pour beaucoup 
de Sonégiens, le pavoisement 
marque le début des festivités 
de week-end de Pentecôte. 
Partages-tu ce sentiment ?
Philippe Crohin : Oui, il marque 
également pour moi le début de 
la fête de saint Vincent. Avant, 
nous installions le pavois assez 
tôt dans la matinée du samedi, 
mais voyant qu’il y avait de plus 
en plus de monde, il a été décidé 
de l’installer à midi. D’ailleurs, 
je constate que chaque année, 
les trottoirs de la Grand Place 
se remplissent de plus en plus. 
C’est toujours un moment 
assez émouvant pour moi car 
le pavoisement de la Collégiale 
est devenu un moment-clé dans 
les festivités du week-end de 
Pentecôte.
Vincentius : Pour conclure, 
as-tu un dernier secret à nous 
révéler sur le pavoisement de 
la Collégiale ?
Philippe Crohin : Un secret, 
non. Mais un oubli que l’on fait 
souvent! Le pavoisement de la 
collégiale ne serait pas possible 
sans toutes les personnes 
de l’ombre qui travaillent à 
sa préparation. Il ne faut pas 
oublier les dames du vestiaire 
qui chaque année, réparent, 
lavent, repassent chacun des 
22 orifl ammes. Il y a également 
Gérard Mahieu qui nous aide 
dans notre tâche en attachant 
et en préparant à l’avance 
chaque drapeau sur le pavois. 
Enfi n, toute l’équipe qui aide 
Jean-François et moi-même à 
placer le pavois de la Collégiale, 
marquant ainsi le début des fêtes 
de saint Vincent.

Notre col légiale pavoisée à la  Pentecôte
Interview de Philippe Crohin

Vincentius a rencontré pour vous Philippe Crohin, maître actuel de la Confrérie Saint-
Vincent. Mais depuis bien des années, Philippe s’occupe de la mise en place du pavois de 
la Collégiale, le samedi de Pentecôte.
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Une fois passé la rue du viaduc, 
le Tour emprunte « son chemin » 
(rue Tour petit château, Tour bras 
de fer et chemin du tour) et va en 
ligne droite vers la chapelle saint 
Vincent des carmélites. Entre-
temps, les pèlerins passent à 
travers le «nouveau monde». 
En regard de ce qui se faisait à 
l’Est de Soignies depuis le XVIII 
éme siècle, c’est bien dans la 
vallée du Calais (ou ruisseau de 
Cognebeau) qu’à la fi n du XIX 
éme siècle, grâce au progrès de 
la géologie, une nouvelle carrière 
voit le jour, la carrière Rombau. 
Effectivement le banc de pierre 
traverse Soignies d’Est en 
Ouest. Il était dès lors important 
d’entreprendre son extraction 
dans cette vaste partie agricole 
sonégienne. Les carrières du 
Hainaut ainsi que du Clypot 
attestent très largement de cet 
intérêt économique dans cette 
partie de Soignies. 

Et il y a de l’avenir ! Lors des 
modifi cations récentes du plan 
de secteur, quelques hectares 
furent remis de la zone agricole 
à la zone d’extraction permettant 
aux carrières d’envisager encore 

leur activité pour une bonne 
cinquantaine d’années. Du 
reste, l’urbanisation de la rue du 
tour petit château refl ète bien le 
style d’habitations des carrières 
de l’époque. 

Les carmélites arrivèrent à 
Soignies le 1er octobre 1901. 
Etablies d’abord chez les sœurs 
franciscaines au XIX ème 
siècle, elles prirent possession 
de leur nouveau couvent le 30 
décembre 1905 et partirent en 
2002 faute de relève suffi sante. 

La chapelle insérée dans le mur 
abrite la statue traditionnelle de 
saint Vincent et de ses deux fi ls. 
Jusqu’en 1978, le Tour faisait une 
simple halte mais en 1979, les 
châsses rentrèrent dans la cour 
intérieure pour un petit instant. 
C’est à ce moment-là que le tour 
revoyait l’équipe de l’OSR qui 
donnait également le micro à la 
mère supérieure. Longtemps, la 
chorale des jeunes se détachait 
du Tour pour faire une halte 
chantante spécialement dédiée 
aux sœurs. 

A l’heure actuelle, quelques 
familles ont repris le site et vivent 
en communauté en mettant en 
commun certaines pièces et en 
proposant des projets réalisés 
entr’autre dans l’ancienne 
chapelle (exposition, concert, 
spectacle…). Le site a une 
certaine vocation semblerait-il !

Au f i l  des chapelles du Tour :
Chapelle «des Carmélites»

A suivre ...

Chapelle 
«des Carmélites»

Couvent des Carmélites. Carte postale. Date inconnue


